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deviens de faire le même 
voyage que mon mari.... " La seconde Journée tfes Fêtes il Lille et de Valenelennes 
Une VeuVe s'était empoisonnée 

dans un hôtel de Lens 
Dimanche soif, vers 10 Heure» 10, pené. 

trait a l'HOteJ de U Cane, a Lens, tenu par 
M o u l a i (aoetenne maison Mascart), un» 
jeune dame en deuil qui se faisait servir un 
café.. Alors qua ioroheetre eymphonique de 
l 'établissement exécutai t une marche entrai 
nante, la jeune f emme sollicita une cham
bre, e s qui lui fut accorde. • i 

Pendant q u e l l e établissait le bulletin d'hô
tel réglementaire , «lie avala la boisson q u a ' 
le garçon venait de lui servir. Tout à coup, 
el le fut prise d'un malaise , q u o n attribua 
d'abord a une crise de nerfs. Immédiate
ment , on la transporta dans une salle voi
s ine du café, où le personnel de l'hotei lui 
prodigua dee so ins . La crise persistant, e t 
d e v e n a n t plus sérieuse , , un voyageur la 
m o n t a «Jane sa chambre et on manda cl ur-

rince le docteur Delacourt, qui ne larda pas 
arriver. Au coure de l 'examen du médecin 

la malade déclara : « Il n'y a rien à faire, . MM~ôiiu^^i»~w'^r~t&ii^~VMS^Si-
}e m e s u i s empoisonnée avec cinq pilule» de m e n t Ses passants et l'admiration des enfants 
s trychnine , je v iens de faire le tpèine voyage ( V e r , w n g / 4 < l'Association PhUanthrôpi-
que mon mari en lévrier dernier ». I q U e des . Zlgomars d'Ostende » viol encore 

Ls docteur Delacourt jugeant la Jeune ' égayer la fête Portant feutre noir a Ta mous-
d a m e en danger de mort, la fit conduire h ' queialre. veste rouge, culotte khakl ce groupe 
l'hôpital de Lens, où elle est morte lundi ! est tellement pittoresque et sa ranfare burles 
matin A 5 heure», a o r è t d'atroces souf- «us 8» prouve des plus réjouissante. 
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A LILLE, elle ht aussi réjouissante que la première et débuta par une grande braderie flamande 
La seconde Journée des fêtes communales 

de Lille se para d'un entrain égal S celui qui 
b'étalt uj4j)lfe*lé dimanche Elle débuta par 
une Braderie Flamande localisée rue de Pa-
' i* Il nous a sembla, vu l'affluence du « po
pulaire • que las commerçants de ce quartier 
avaient dû réaliser de brillantes affaires. 

Nous ne vous décrirons pas par le menu ce 
que rut cette Braderie, attendu qu'elle ne dif
féra guère de ce que nous sommes habitués 
a contempler en semblable occasion. Parmi 
les choses particulièrement pittoresques qui y 
figurèrent signalons un éventalre où pre
naient place cornes de boucs, cornes de cerfs, 
on telle abondance que tous les maris bernés 
de France et de Navarre eussent pu s'y appro
visionner en ramures de choix. Au même éta
lage, sabres de bois, pistolets, tromblous, 
constituaient des panoplies guerrières. Plus 
loin, des petites femmes a la Minière, la pot 

mat in , à 5 heures , après d'atroces souX 
francee. 

M Cardon, commissa ire de police, pré
venu, s e livra A une enquête pour connaître 
l'identité ds la victime. Après un e x a m e n de 
eon sac a main on apprit que c'était la veuve 
Franço i s Broy, née Adrianne Girhau, née a 
Perpignan (Pyrénées-Orientales) là 5 juillet 
3091. anc ienne infirmière-major. 

Plus ieurs lettres révélèrent <rue la malheu
r e u s e était désespérée depuis (a mort de 
s o n mari, survenue en février dernier, à 
Parie . 

Originaire de Lena, le corps de M Broy l e 8 c n a r r n a n t e 8 - ^tHei f é e s . mil apportèrent 
é O ramené dans notre ville à cette date, ( a u x F é (^g d e Lllle l e s grâces de leur sourire. 

' il se félicita de l'union étroits qui règne entre 

Réception de souveraines 
A II heures, au siège du Comité des «Amis 

de la rue de Parts». M Delbecque, entouré 
îles principaux membres de son comité, reçut 
leurs très «racieuses Majestés de Strasbourg, 
de MeU, a'Ostende. Mlles Riff. Courtois et 
Mlrhlels. en compagnie de M. Marquant, pré
sident du Comité Wazemmes Esquermes-Vau-
ban, de M Seltzer, administrateur du Messin 
et de la Société les « Zigomars d'Ostende ». 

Ce fut une réception empreinte de franche 
amitié Après que M. Marquant eut présenté 

ce qui explique la déclaration de sa veuve 
qui ne voulait plus lui surv ivre plue long
temps 

Malade des tu i l e s de la c am pagne de guer
re, M Broy avait été évacué a l'hôpital de 
Perpignan, ou il contracta s o n union avec 
Mils Gtrbnu, «on inf irmière Sachant bien 
que la maladie était incurable, la brave fille 
n'avait pes hésité & lier son ex is tence à celte 
luture victime de la guerr»;. 

M m e Broy était titulaire de la croix de 
guerre et de la médail le des épidémies . 

Do polonais renversé par une auto à Bétonne 
Hier, vers 17 heures, su oin de la plaee 

L*|riUon. tins apte s renverse le sujet polo
nais Mouscheswtch. 

Relevé par ses compatriotes on le trans
porta k la pharmacie Delforge, mais le polonais 

-'~rnes on fit appe-
rodljiua ses soins 
ôpital. 

pour retrouver le 
pris la fuite sans 

plaignant de douleurs Internes on fit appe
ler le docteur FTeury qui lui pr""*1 

et ordonna son transfert ù ITII 
Une enquête est ouverte 

propriétaire de l'auto qui t 
b'occuper de sa victime. 
. m ..i ' l » c O P < m ' 

Réunion de la Commission 
Départementale a Arras 

Leoonwnrs* <m dépertementste du Pas-de-Calais 
s'est réunie hier matin, S Arras, dans te cabi
net du Préfet, sous la présidence de M. Riquer. 
Btuient présents : MM. Csnier, Uuplre, Danjou. 
Deltremieux. oonssMsrs généraux du Pas-de-
Calais. M. 10 Préfet assistait S ls séance où 
des questions d'assistance, de vicineliu, de bâ
timents communaux et déperternentaux. gen
darmerie, ete.. ont été traitées. 

U est & remarquer que ls Commission depar-
••mentele s» compote de huit membres. Elle a 
pour mission de traiter les affaire» départemen
tales en dehors des sessions ordinaires du Coa-
btfi: général. 

son comité ci celui de la rue de Paris. 
Cette collaboration permet de faire les cho

ses plus grandement \& société des « Zlgo
mars • s i sou président M Voerllnrie. ayant 
été iustemetit honorés pour leur dévouement 
par l'hommage public que leur rendit M. Mar
quant, le président des • Amis de la rue de 
Parts s M. Oelbecq. ê tous ses visiteurs sou
haits l s bienvenue. Lui aussi est henreux de 
constater que l'entente pour le bien commun 
est chose réalisable entre divers trroupements 
et comités de rus Aujourd'hui, u r e m a r i e 
particulièrement et les • Zlgomars • et l s Co
mité de Wsxemmea et les petites reines de 
Strasbourg, de Metz, d'Ostende d'être venus 

rehausser par leur présence l'éclat des fêtes 
de la rus de Parts. 

Quelques mots bienveillants ds Moitby, ad
joint aux fêtes, qui assiste à la réception et, 
avec iss vins d'honneur, avec l'exécution ds 
la • UarssUlaiss * st de la .« Brabançonne • 
par les • Zigomars ». cette cérémonie amical» 
prend fin aux cris de Vive les Reines I Vive 
Lille I Vive la France 1 Vive la Belgique I 

Mlle Geneviève Durand, reine dee Abeilles 
de Paris, se» demoiselles d'honneur. Mlles 1. 
Bouffis et Hélène Papon, accompagnées de 
M. Vailères, administrateur de leur Comité 
des Fêtes, reprirent a une heure le train de 
Paris. 

Elles laissent aux Lillois le souvenir charmé 
de leur grâce toute parisienne. 

Le tirage des primes 
du festival de rVaxgmmes 

Le Comité des fêtes Wazemmes-Bsquermes-
Vnuban, accompagné des Haines, se rendit en
suite au Théâtre municipal, place SébasU)|>ol, 
pour assister au Urage de» nrimes attribuées 
aux sociétés ayant participé au festival luter-
natiunal. En voici la liste : 

ire prime, trompettes de Florlnghem ; 2e. Ls 
Lyre Hallutuoise : 3e, Fanfare municipale de 
Neuville-sur-Esoaul ; te. GvmnasUque La Fran
çaise ; 9e, La Persévérante de Saint-Sauveur ; 
bu, L'Avenir Hellemmois ; 7e. Jeune Harmonie 
de Fach.es Thumesnil : 8e. La Jeunesse de Loi-
son-sous-Lens , 9e, La Jeunesse Loossolse ; 10e, 
La Jeanne-d'Arc de Comines ; l ie , La Lyrique, 
Fives-St-.Viiurioe ; 13e, La Jeune-Gorde. wa
zemmes ; 13e, Fanfare ouvrière, l'Avenir de 
Flves ; 14e, La Jeune France. Ascq ; 15e. Trom
pettes d'Annenlières : 16e. La Renaissance de 
Wattrelos ; 17e. Union Chorale Mlxle. Croix ; 
18e. Harmonie municipale du Crèche!. Croix ; 
19e. Musique du Centre : 20e. Musique d'AUen-
ucs-les-Marais: 2lo. Acn«VmfB ; fie. Espérance 
de Ulle ; 23c. Harmonie municipale de l.oos : 
84e, Club-Gyrflnaste Haubourdinois : 25e. Fan
fare de Blllv-Berclnu : 26e. La Fraternelle. Thu
mesnil : S7e. Fanfare municipale de t i e n n e s ; 
28e. Ecole Education physique. La Madeleine ; 
29e. I.'Amicale Harmonie : Sue, La Concorde de 
Lesquin. 

PRIMES RDPPf PMeNTAIRES. — tre prime. 
Trompettes La Revanche Hellemmoise : 2e, 
Fanfare municipale ds Flsrs-Ies-Lflie ; le. Mu
sique municipal» de NVavrin : 4e. Jaune Har
monie de Faches-Thumesnfl ; 5e. Svmphonie 
Beggio : 6e. Musique municipal» La Concorde. 
Bmmerin : 7e. Trompelles \ÂL Jeune Garde ; 8e, 
Fanfare d'Ennevelin ; Oe.Fenfare de Mous-en-

Eeol» Êduesijôn nhyslqué. Le 
Fraternelle de Fechee-Tou-

Saixeuli ; ujs, Anjicajs A«sordéonlstes Ullols ; 
l ie . L'Union. HoupHn-Aneewie. 

PRIME* Al i* ÇHETI. — ire prime. Fanfare 
municipal» e s Lieerooiurt t es. Union d«s Tra
vailleurs, Reubsix ; la . Education Féminine de 
Tourcoing : 4e. Académla : 5e, Trompait»» La 
Jeun» Gard» : es, Trempette La Jeanne-d'Arc. 
Comines ; 7s. Union «horate d'Helîsrnmss ; Be, 
La Jeunesse du Marat»-de-Lomme ; 8e. Chorale 
Mixte d'Hawbourdin : 10e. Fanfare municipale, 
Mons-en-Barceul : 11e, Orphéoniste des Anciens 
Combattant». R-whnix ; fïe. La Frelemelle de 
Thunissnit; t*s Fanfare municipale de Neuville-
sitr-Escaut ; (4e. L'fîrnhéou de Moulins-Lille ; 
15e, I.'F>=n*r»nçe de Lnls-

.SECTIONS FEMININES- - 1rs Prime, f.a 
Lilloise ; 8e, LÎtonneu^^Sanjes : Se. L'EtoiJe. 

Madeleine' ; Se, 
mesnil. 

PRIMES AUX SAPEUï^S-PQMPIERS. — l i e 
prime. Compagnie ds Bollezeele ; 2e. AUi ; 3e, 
Froyennea ; te, Caudry ; 5e, Ligny-cn-Cambré-
sis ; 6e, Lomme. 

TIR A LA OBLB CHINOISE. — ter prix. 
Wartel, Harnes ; l e . Deival. Lomme : 3e. Che 
valier, Harne» : 4e, Oelemer. Nomain ; 5e, 
Rommelaer, Socx ; 6e, Lsnglard. Caudry. 

Les primes seront envoyées par les soins du 
Trésorier, a chaque Président de société. 

Un Carrousel de Vélos fleuris 
De quinze heures S dix huit heures eut lieu 

rue de Paris un grand carrousel de vélos, 
pour vélo» fleuris ou non. Ce carroussel était 
doté de cinq cents francs de prix. C'est dire 
que de nombreux amateurs y participèrent. 

Parmi les vélos fleuris qui figurèrent au 
déft)é précédant le carrousel, s ignalons le 
• Pierrot a l'Etoile ». laquelle était faite de 
roses de papier» de diverses couleurs : le 
• Pierrot au Croissant de Lune • ; le « Cœur 
Fleuri » ; les » Fleurs Tricolores • ; la «Char 
mille de fleurs » et le « Bateau de Saint-
Sauveur ». 

Le carrousel, proprement dit, obtint grand 
succès et de nombreux concurrents s'y dis
tinguèrent par leur adresse. 

LQ fête aérostatique 
Va départ d» ballons s «u lieu sveo le con

cours de l'Emulation Aérostatique, dans les 
trois quartiers de Wsssfntnes, Esqusrmes et 
Vauban Une Toula nombreuse assista au gon
flement des aérostaig. 

Vendant ta duré» des préparatifs, t» Club 
Amical de W&zemmss, les Ami» Réunis de 
Wazemmta et la Muslo;ue du Centre se firent 

entendre aux différants endroits ou avait Uaq 

A jTto. 45 U premier ballon «Ville de Lille» 
d'une canacue de MO ax c. «'élève du quai 
Vauban. I l *»t monté par M. ls commandant 
Crombçz, des sspeurs pompier» et M. (Jea-
mons. 

Le bailen • Géntual Faidberbe » 4e 400 m. c. 
ayant a bord MTjHubert, preod le départ » 
17 h 55. Enfin. S 16 h 03, Faéroetat « Lieute
nant t/aadenoavscb t de 900 m c part de If 
plaee ds la Nouvelle Aventure Dans ta na
celle avaient erU place MM. Vandeatvoesch, 
Clarisse et Marquant fils. 

Mlle Riff. reine de Strasbourg, assista a 
l'asesusion de es dernier ballon. 

Lee trois aérostats s'élevèrent dans les airs, 
sans aucun incident »t prirent te direction de 
la Belgique. 

La distribution des prix 
aux Sociétés de jeux 

A dix-huit heures, su kiosque de l'Eplanatie 
ce fut la distribution solennelle des prix aux 
sociétés ayant participé aux l&ux et concours 
populaires Le « Club Amical de wazemmes • 
prêtait son concoure a cette cérémonie Parmi 
Iss personnalités : Saint Vensut. Moithy. ad 
joints ; Coolen Boudues. Mulllez, Çousse-
ment, Oarragus, conseillers municipaux Si-

Enslons que les vieillards des Hospices d» 
llle qui. pour la première foi», avaient 

participé à ces Jeux, furent fleuris abondam 
ment. 

Les fêtes de gymnas i iue 
L'Ecole d'Education ph/stque et Je Prépa 

ration milita ira de La Maidelsias donna place 
Catinat, de U a 20 heunes, une démonstration 
de gymnastique qui intéressa beaucoup le 
public. 

Oes fêtes de nuit eurent lieu ensuite, plaee 
Rstlsbonne par la Jaune Gsrds i e Wazemmes 
et places Antoine Taeq et Catinat, par les 
adultes et pupilles Henri Ghesrulère. 

Les évolutions des gymnastes avaient attiré 
un grand nombre de spectateurs. 

La clôture des fêtes 
Des buis 

endroits riulaires eurent lieu en divers 
ville, et, à 21 heures, les têtes 

de Lille s» clôturaient par un brillent concert 
donné sur l s place du Parvis Saint-Maurice, 
par la fanfare des « Amis • 1» rue <*e Paris • 
A l'Adintni-lration municipal, à M Desreus-
sesux, chef du service des fête» a la Mairie, 
aux Comités 1e Wazemmes. Esquermes, Vau 
ban et de la • rue de F'<ris >, iront les rsmer 
cléments de la populatlpn. 
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A VALENCIENNES, le banquet des reines clôtura somptueusement les Fêtes du Commerce et de l'Industrie 

Aux Mines de Maries 
l'élection de 2 délégués-mineurs 

est annulée 
Le 27 mai dernier, avait lieu a Auchel, lé.ec-

tion de deux délégués mineurs S la fosse n. 3. 
Le citoyen Richir. le délégué du vieux syndicat 
dont on connaît la haute probité, le dévouement 
et ls grand mérite lut couvert d'iniures par ses 
adversaires. Il obtint quand même 355 voix, 
alors qus son adversaire arrivait avec 359 voix. 
Mais iss élections »vanl été faussées, une de
mande d'annulation (ut faite S la Préfecture. 

Le Conseil de Préteclure "éuni samedi aprûs-
rrûdj pour statuer sur ce cas. a décidé .annula
tion des élections des deux délégués do la lusse 
aXVa6rnouwia.u tour ds sorutln aura lieu dans le 
courant du mois de juin. 

ses 

Un ouvrier tué par un obus à Arras 
Lue éfluine.d'ouvriers denlreprise nrocédaienl, 

*u* rapres-midi, VSJ-S 5 heures, a PloximiUa 
ttoOuéanl. a un enlèvement do Ma de fer bar-
toeié al de vieilles tôle», lorsque l'un deux vn 
taancevvre russe, pour plier mie tels, a» rail a 
frapper dessus s coups de marteau-

Scjudaiu, un» viplenle délonanon se fit éman
a i* Lu obus de TQH calinne enfoui dans ie sel, 
e i ï e u r de terre, venait d'exploser, sous te choc 
du marteau, pulvérisant le malheureux manœu
vre dont on n'a retrouvé qu'une main adhérant 
encore au manche du marteau. 

Oaux aubes ouvriers russes, ..asile Habakoft, 
26 ans, et Siméon Merkoulott, 80 ans, qui tra
vaillaient 0 proximité, fuient grièvement Massée 
pt furent transportés d urgence & l'hôpitii BamU 
**i&skof"qui avait eu la jambe gauche aifreu-
se ï ï lnt d^hT^uotée, a dû subir l'amputation du 
zDsmbre atteint. __ 

U Ministre de la Gmerre Belge 
m «roanu, incoïtiito, à Douai 

M. Albert Devèze. ministre de la guerre 
beU.'e, vient de séjourner incognito a Douai. 
avec sa famille, ches eon parent. M. tlénin, 
consul ds Belgique . . . . 

jkvant de quitter Douai, le chef de rarraée 
neige S tenu a rendre hommage a la mémoire 
de nos glorieux morts. 

Accompagné de M- Hénin. U c'est rendu 
hier malin à VHfttel de Ville et il s'est re
cueilli quelques instants devant les plaques 
portaut les noms des Douaisiens tombés au 
champ d'honneur. • 

Ce gesie d'un des représentants les t>lus en 
vue u u n e nation alliée et amie l ia au cœur 
A» tous nos compatriotes. 
Tg » saejsB * 

Un — « T — n contingent de Polonais 
es t ttâMrqué à Dunkerque 

Un nouveau contingent d« travailleurs po
lonais hommes et Cetnme*. n ete débarqué 
lundi soir du vapeur « Kenterky » de la Cie 
:-" T net axait entré au port de Dunkerque, 
inodi «Mtis . venant de Dantslg. 
^Xtfft mineurs st ouvriers agricole» ; ces 

Les fêtos du Commerce et de l'Induetrie 
se sont poursuivies pendant toute la nuit de 
dimanche et la journée de lundi. 

La soirée de OimatfCJ>« 
Le. première partie du programme était à 

w i a # terminé* que les cuinaueaairee se 
îendniept, dmianciie a 1» heuree 45, plaee 
Poleroe, pour Placer les '&> sociétés devant 
porticiper au cortège de nuit. 

La foule est tren dense ; la circulation es t 
imposiitiiv et P C n e peut se frever un pne-

" L n place d'Armes est briUamment Illumi
née ; <ie* milliers et des mil l iers de lamoes 
électriquee ont été mstalléee et le coup d'oeil 
est vraiment léerique. ; 

On peut dire que ces fêtes populaires 
n'ont jamais attiré autant de moude. 

Cil attendant la formation et i a r n v e e du 
cortège, d e s auditions mus ica les ont lieu 
sur le kios«iue de la place d'Armes, devant 
une fpul» arosidérabie. 

Notons spécialement les trompes de cnaaee 
du « Saint-Hubert Club « de Muubeueîo et les 
« Accord'tomates •>, les •< Papil lons et les 
Papil lonnes » d'Ath, etc. 

A 80 heures 15, la cortège 4 e nuit arrive 
sur In place d'Armes, salue par les « Tronv 
pes d« chasse n. Il comprend les trente so
ciétés que noue a v o n s sj^naléus, pourvues 
d'un muU'Jiel d'éclairage peclectionne 

Aussi , la coup d'ojnl était-Il ohartnent et 
ciiaque groupement recevait «u passage des 
applaudissements nourris. 

Ces Iteines et leurs Demoisel les d l ionneur 
sont de nouveau et longuement acclamées . 

Le cortège euit s a n s W moindre incident 
l'itinéraire tracé : Place du Commerce, rue 
Simoo-I,eboucq, rues de Paris, des Viviers, 
place Saint-Jean, rues Sauit-Joeques, Der-
liôre-Jes-Murs, de Lille et réapparaît sur la 
place d'Armes , , . . . , ' 

A 82 heures , s u r le kiosque de le pince 
d'Armes, Je Cercle carnavalesque d'Ath, lau
réat de tr6s nombreux concours en Uetgi-
que et en France, e*éçg la des ballets par-
faitement réueei». 

Après las baUals, la plaoe d'Armes a em
b r a s e ; la foule en délire applaudit chaleu-
reuewpent et tait mie longue ovation aux 
organisateurs. . , . k . A 

La fête e s termina par un bal très anime 
et ne prit fin qu'à la pointe du iour. 

L'aube 4e la secepde journée 
De très bonne heure, les habitants sont 

réveil lés aux son* de la musique. 
l in effet, de nombreux groupes ayant par

ticipé aux deux cortèges n'ont pu trouver 
de quoi s e coucher ; ils traversent les rues 
de la ville et à 9 heures du matin, des auba
des «ont données sur la place d'Armes. 

A 10 heures, les membres du jury se réu
nissant à l'Hôtel de Ville, pu ils prépaient 
définitivement le palmarès. 
Réception du Cercle 

" L e s Bienfaiteurs" 
A 10 heures 45, dans la salle des séances 

du Conseil municipal, M. Cilliet, maire, en-
t o u r T d e ees adjoints, de M. Le Mitouard, 
mi'siJent, et les membres du Comité dee 
Fêtes >1u Commerce et de l'Industrie, reçoit 
l.« Cercl'» philenUiropique el musical, harmo
nie franco-belge « Lee Bienfaiteurs Oe Bru
xelles N 

M. le maire se dit heureux re recevoir les 
• Bienfaiteurs »; il salue l'amitié franco-belge 
et souhaite te retour de cette belle pria lange 
musicale à Valenciennes. U lève son v e i r e 
a l'union s t à la prospérité de la Belgique. 

M. J- Darbeut, président des « Bienfai
teurs » lui répond et remercie la municipa
lité de l'aceeuil chaleureux que la popula
tion s réservé à M société. | ] rappelle ls» 

MM. Harplgole*. présidant d'honneur s t Le 
Mitouard, président de l 'A .C.I . ont h leur» 
cotés MM. Laçhaze, sous-préfet J Bil l iet 
maire ; Mlles Merliot, reins de l'Industrie ; 
les adjoints ; ls Présidant de l s Commission 
des Fêtes isuafoiftals* | las macabres du Co
mité f M. Deibaut, Présidas* Su Cesole Fran
ce- Beige de» Bienfaits*!-» , les dseseteslle» 
d'honneur BClss Bwsenne Mary ; Marle-Lsniss 

plu» de 15.000 francs, somme nopéiieur» a 
celle produite dans ls plupart des grandes 
villa» ds France. En terminaut, H prononce 
quelques mots aimables ù l'adresse dee Reines 
et de leurs demoiselle* d'honneur. 

M .'l'adjoint aux Beaux-Arts, S s e s twor. 
félicita lee jeunes souversinee. 

Le Mitouard esrasee ses remerciemcniB 
^alteurs de Bruxel les . 

liens indissolubles unissant iss deux nations. 
La musique joue la « Marseillaise » st la 
<• Brabançonne u et le cuampagne pétille 
dans las flûtes. 

La réception terminée, les music iens se 
rangent «ur l'estrade et à U heures 30 com
mence, devant un nombreux public, le con
cert-apéritif, frénétiquement applaudi. 

Une eupei-be gerbe de fleure est offerte au 
chef ,M. Antoine Denis. 
L a d i s t r i b u t i o n d e * r é c o m p e n s e s 

A 13 usures, à l'Hôtel de Ville, a lieu la 
remise dos récompenses et ls tirage au sort 
dee primas. M. Billiet, maire, préside, ayant 
prés de lui M. Le Mitouard, présidant du 
jury : Acquart et Jolys. 

M Acquart donne lecture du palmarès que 
nous publions (l'autre part. 

L e b a n q u e t 

â 14 heures, un banquet fut servi Salis des 
'Académies. 120 convives y assistaient. 

Lsclessq f O e t n a l n s Delssrte S Msrle-Loules 
Bocquet, e U . . . 

As .eetjrs « e banquet, 1a BaelêtS l e s Sloux 
qui a obtenu un premier prix vient donner 
tons audition que le* convives applaudissent. 

Au dessert, des tes tés sont présence» par 
M. L s Mitouard, prestseat. pats par M. Bil
liet, « s i félicite les ergouiiatear». Celui-ci 
lève son verre eux jeunes souveraines, aux 
commerçante e t industriels 4e Valenciennes. 

M. Lsekase, sose préfet, est heureux de se 
trouver s u milieu dû raond» du commerce et 
de l'Jndustrie. En passent, il fél icit» les 
commerçant» s t industriel» qui ont rendu de 
grands servies* S l e Reconstitution e t qui, 
sans attendre d'argent, ont reconstitué eux-
mêmes- Il remercie les commerçant» peur 
l#ur participation s la Journée des Labora-
e-tirse, qui, mise s»r piad g r i c s su dévoûment j 
de M. le docteur de Leuwereyns, s apporté | 

M. Deibaut, lear président, remercie les 
commerçants et la population valenclennolse. 

Au nom du Comiié, M. Le Mitouard remet 
aux Reines et aux demoiselles d'honneur, un 
bijou d'honneur. 

A fi h. 30, le banquet prenait fin. 
Le tirage de la tembela 

Le Urage de la tombola gratuite aura lieu 
la semaine prochaine à la suite d'une séance 
cinématographique e t dramatique, qui sers 
organisée par le Comité des Fêtes . 

*yc« r êtes de quartiers 
Durant l'après-midi, das jeux suivis par de 

rombreux spectateurs eurent lieu dans divers 
cgiartiers ds la vi l le . 

Comra» la première journée, cel le d'hier 
Indre iucic s'est passée sans le moii incident. 

Un terrible accident d'auto 

riiers. hômmeê et femmee, ont été dirigés 
" w leurs celtree d'exploltatiou. 

> o^cri < «i 
Des gggégfmmW chaois étaient en triée... 

Pékin U — Le* gendarmes , qui étaient 
« «Trêve, vlenneni de recevoir un mois de 
salaire En conseauenec. Us ont reprit leur 
eenrice. 

H H t m t MMMM MMH44> 

à Strazeele 
U n m o t o c y c l i s t e t a m p o n n é 

a é t é t u é s u r l e c o u p 

s* # 

Un U*r»ble sncident e est produit dimanr 
che A Strerael*. Un mécanicien de 9^en-
werck M. Charles Lagache, âgé de «1 ans. 
loxastiHit «on dnoiLcll» sur une motocyclette 
Ver» fi oeures 30 U se trouvait près du d -
uieUere de la Clyte, orequ'une automobile 

_ " I survint en sens tovarse ; elle sts i t conduite 

Paris. - M. Dspenlei' ax-p-éJet de M-et-M, 
chef de eebioet d* M Doumergue. est^**«*««• 

Paris. — D après le bulletui de santé, le maré
chal Lyautey va beaucoui mieux. ___.._ 

Albi. — Elections du Conseil général, canton 
de Valence • Cannac social>sv. élu 

Paris. - Les obsèques de M AWi^ Crotoet. 
d» rACSdém» des IflflorlKW, flBt «u Heu lundk 

conoerie rue de t'Orpnsoq, a Hazebroueli. 
Le molocycïist* fut violemment tamponne 

et projeté sur le sel. 
M. Vandacle stoppa aussitôt et voulut rele
ver le jeune homme. Voyant qu'il n e respi
rait plus, il se rendit & Hazebrouck pour 
av rlir ' es ^ n d e r m ^ a et l es ramena Stir 
l es l ieux de l'aocidenW. 

Pendant son absence le corps de la VMV 
tiras 'ut découvert par M. Louis Delatre. 
entrepre |..eur de battage & Merria 

La victime avait le crâne Srsxturé e t par 
celte al lreuso blesaure la matière cérébrale 
tout entière avait jailli à terre. 

Le eorpe lut trsnsnorté cnes M. Orner 
v â o b r s m e r s c h . C'est la. que M- le docteur 
Baudet de Visux-Berqum appelé par M 
Paoi V^alckenaere, vint constater le décès. 

L'auteur involontaire de l'aooident M 
Vandaeie e s t en proie à une désolation moi-
cible. 

Le général Haller, chef 
de l'état-major Polonais 

République 
llsudslti de 

Varsavie 11 - Le présùWnl de 
s accepté 'a démission du ma 

poste de ctiel de l'état maJoT génêitil et 
nuuime k «énérai de di 
chë» d'étal m«)rtr ((énerat 

:im* k tfénéral 4f division Stanislas Haller 

Les journaux rappellent que le séneral *J4S 
ui-.u- ia.»i « leja assumé ces foncUons tn 

, 1913 II séjourne actuellement en t-rance, el est 
couslD du générai Josep» tlattw, député, .meiBr. 
w* du Darfl national cnrnUPn, 

U eUtmu du Congrès 
te l'Union de DéiéMU ém Cheminots 
Pari», t. — L'Union net ions le de défense 

professionnelle des cheminot», dans sa 
séance de etdture 4 u Congrès, a arrête i* 
programme <c l Union oour 1 9 » . 

Le« d>l«jm«« o"* adepte plusieurs v œ u x 
demandant n^aiB«W»t que [• libre exercice 
du droit d e défense profsssionuell sott 
accorda aux travaUlèum par la loi syndi-

ttô ce nul e e o e e r s s ta vie chère, les eon-
OiesjiieU's souhaHant 4e voir abouttr le révi
sion d e s échelles 4 # t ra i^manis en l isant 
e emme «Jniroum Ce olnWre raeecwu indis-
pananbls pour faire face » i » nécess i tés de 
l'existence. 

Le trafic des Carnets médicaux 
Bourses , IL ym A mf»flf d'air» enquête 

effectuée s a r le sarquet de 6auit-Amand 
dansTaf fâ lre des c a m s t s njsdioaux, le doc
teur Guyot, de Chéleaumeillant, a été mis 
en état d'arreslatiou. 

L'adnoùïisltatiûn " firtfectpraje aurai» cs -

cemment refusé ie paiement de factures 
d'honoraires et d'ordonnances, pour las soins 
gratuits présentées a eon visa par ce méde
cin et un pharmacien, qui se trouvaient ma-
joréoe dans des proportions importantes. 

I L . «• i J » C l ' i « 

Messieurs tes Camelots 
du Moi continuent 

Paris, U. — A le. suite ds lettre».de rnenaoas 

uiaius du juge U instruction-

La Su isse ne r é p o n d r a p a s 
à M. Tchitchérine 

Berne, 11. — Tchitchérine a envoyé un 
nouveau télégramme très ions au Conseil 
fédérai *ur "assass inat e s M Voroweki, 
pour lequel il réclame sadefset ien. 

Le Conseil fédéral a décidé de publier n o 
résumé de ce télégramme et e n raison de 
eon ton et de tu teneur* de ae. pas y ré
pondre* "• -

Après l'offre 
du Reich 

La France repoussera U principe 
d'une commission " impartiale " 

t e « 4 j * * . 1 4 - J U » ^ jf*obable que la 
muflicsgnp Çoatpftmaqtoire qui fait s i 

com» 
suite a 

ia note trsnçsiae sur | e mémorandum alle
mand tnaLiteja pour te raiet ds laUre aile-
•neade de» sWanl ias , talies q u e u e s sont 
OQtwues d a e s leurs forme aotuells at pouq 
condamner nettement le principe de la Com
mission «Vanquete JQlarfeiioosIe, « l a r ^ é a 
«i évaluer la capacité de paiement de l'AIle-
;nagt>A nomme aa lamant les pouvoirs de la 
L^rnroUeinn des réparations, contrairement, 
a I esprit du traité ds VersaiUs». 

L'Aag.eferre rt'esf pas tout i tait 

numéme ans 
Dans certains uuiisux anglais , on consi> 

«1ère que œ U e oernu-re ubjecUon a est p«S 
loaui inauittbie, à ouudiiiuu, tw tM^eiupte, d e 
considérer cette organise Lion mietnat io-
naie conuus u n s èmùnanou de la Commis* 
sion dvs répuiuUous «lie-meuie, ou enoo ie , 
de la copsti luer simplernent avec la Corn» 
mission des rtptuauoaa, élargie par l adjonc-
tion de membres amérietuns ou ne u l i e s 

On montrait hier suit', dans les cerc les 
tjouliques de Londres, un renouveau d'opti-

la rtsif anct a trop longtemps curé 
M. Uino l 

Mayence, U. — Lne aaseinbiee ues licin-
iiiss puUUquss «t des bourgmestres uu l'ula-
l)nui bavai ois, réunis a Lunauu, a décidé è 
luuaiiunitê et s a n s disUutlion de paiti, do 
dsnnuider aq cnauoiUsr Cunu du tune ces 
ser la rés istance dans la Huiir et in Huéne» 
uie. 

Commentaires anglais 

Londres, 11. — f a n a o i du problème des 
réparations, leu Xlines « dit qu uu ne peut 
pas pi'u^rcsstr, f i i o n u 'a invo pas ù. s e u -
k-nuivj avec la i'ianqp. 

Le « Mu/nùi^ Post * accueille avec plaisir; 
le dernier mémorandum de M. Cunu. qui 
d après lui, louant uns base de du>cuabiun 
pour les Alliés. 

i»i certiùns journaux comme le « Uailyi 
Mail » «t ls u Moruuig fue l o reennnaissent 
I* OMêWundS des point» de vue frangats ef 
recommandent de donner a la France toute 
la se^isiaclioo possible, aumbreux sont .en 
lés autres organes 1U» parlent de la crise 
de I t é t a n t s comme d'une cause dosontiais 
s psw iMnès inataisoLe et s'en jyreantnt & le 
France, è eut Us font remarquer qu'elle n est 
pas la seule a devoir réglementer les destv 
nées de iLurtopc. 

L'Angleterre a reçu une communication 
as ie France 

Londres, 1 1 . — M. de Saint-Aulaire, ambasi 
sadeur de France, h Londres, s'est rendu 
avant l^ heures, au Koreifin-Otuce. 

Il a fait è Lord Cur^on la communication 
do M- Poincare, exposant les vues du prési
dent du Conseil français sur la réponse al 
faire a l'Allernaene et sur la procédure du 
règlement des réparations. 

L e conseil de Cabinet s'est ajourné a 18 h. 

Et mm autre ae la Belgique 
LsB4res , IL — La baron Moucncur, 

ambassadeur de Belaique 4 Londres, s fait 
' ' isT b n i " parvenir 

aôtaiilé d< 
ap cabine itaonique t'exp 

des vues du ffouvernemeot <e Kiii-
xal iss e w l'état actuel dy problème des ré» 
nerauooa et an partinuJisr sur les moyens 
ce (aire payer l'Allemagne et «ur la nécessite 
pr^alaMe d obtenir ta ceee#t.oii de la résis
tance passive dans la Ruhr, vues qui sont 
bien connues du public français. 

I l i r n—iww»— i > O é O < . i l . 

Pour venger Schlagetter 
tel serait le mobile de l'assassinai 

des deux aajauants français 
Ouaseldorf, IL — On a l'impression S 

Dusseldurf, que te double assass inat de Dort-
mund est une vengnance naU^ua liste, de 
l'exécution du chef de bande Schlagetter;, ré
cemment passé par les armes . Cette impres
sion résulte d'une série de conetatel ions 
dont voici le r ^ ù m c : 

Ospais u o t qumia ine de jours, les natio-
nal i s i se ne cessent d é r i g e r Schlagetter en 
héros, voire en martyr, mort pour ls patrie 
a l lemande Ce sentiment est soigneust'ment 
entretenu dans toutes les c lasses de lu so
ciété. La municipalité de la commun'' où 
Schlagetterr est né vient de faire savoir 
qu'elle prenait a en charge les frais do se-
puilurc, de conoeesioa a perpétuité et do 
construction d'un caveau. 

Les Journaux, de leur côté, consacrent de 
nombreux articles à la mémoire du saboteur 
fusillé. 

La malheureuse nouvelle a dé confirmée 
P a n s , 11. —• Le ministère de la Guerre iï 

confirmé hier, la nouvelle de l'ass«s6inat d s 
deux adjudants français dans la Ruhr, H 
Dortmund 

L'autorité militaire a prévenu dune 1 après. 
oiidi de dimanche, par dépêche, la famille 
Loth, de RamberviJUsrs, que leur fils, adju
dant-chef au 149e régiment d'infanterie, a 
Dusseldorf, a été assass iné dans la nuit du 
9 au 10 juin, La famille L©*h habite Ram-
bervillers depuis très lomrtemps. Le sous« 
officier avait «on frère dans la même corn-
paifnie que lui, au l*9e, il était marié et p è r e 
d'un enfant. S e jeune femme en attend un 
autre dans quelques s e m â m e s . Le sous-offi
cier était médaillé militaire el titulaire de la 
Croix de guerre II était âgé de 27 a n s 

Son pêne est chaisier, rue du Marécha!-
Foch C'est è dix heuree exactement que la 
famille a reçu l s dépêche douloureuse appor
tée par un oendarme. Cette mort cause une 
grosse émotion * Rambervillers, oi) la 
famille Loth est très connue et très est imée. 

Nouf eaux incidents à Dortmind 
Cieus et soldats emreiemt échangé des coups 

de feu et H p aurait plusieurs tués 
niuMnrf i l — On annonce q i l — On annonce qu'au cours 

de la nuit dernière, dej 
Dusseldorf. les patrouilles françaises 

oui circulaient dans Dusseldorf auraient été 
provoqué** par Ses bandas de Civils alle
mands et ««iraient échangé des eouo» de j e u 

*VKusie^rt1'aaresseura auraient été tués.' 

Us meurtriers des adjudant* 
eevroat être herés 

proeêser a l'arrssTauon de 
' s e l s Reiehebank et ds 

** S i ^ i ê W ' e » a la 
ipiablea Après 
seront prises. 

des deux adludaote 
Dejottetf » J » T f « 
qXXère lono«ioenstg 

U CàUM MunJrtoaU 

„JrniS?aî !é p X f l t W r Ç e o u p s b l e s A 
ce d é l s l d e nouvelles eeneeioas seront prises. 

ii i et» • ' •m •! i 

Le temps d'aujourd'hui 
•eau 

Beau temps, nuageux- e u te*s- nuageux. 
Eclairciss. surtout en fta d e Journée; Temfié-
ratura pvlfj^'^np" environ, i TP 

Fach.es

